
Voici ce que dit du 2 octobre 1916 Paul MAX :
« Ce matin, à 6 h, nouveau bombardement qui
dure une demi-heure. La tragique leçon de l’autre
jour a profité à tout le monde... Il n’y plus personne
ni dans la rue, ni aux fenêtres... Aussi n’y a-t-il pas
eu de malheur à déplorer ... bien que des
«éleveurs de canards» affirment qu’une jeune fille
a été tuée dans son lit ... seulement, suivant ceux
qui racontent ou répètent cette histoire, cette jeune
fille devient successivement un petit enfant ou un
vieillard.»
Cet extrait du Journal de guerre (Notes d’un
Bruxellois pendant l’Occupation 1914-1918) de
Paul MAX (cousin du bourgmestre Adolphe MAX)
est accessible sur INTERNET grâce à l’admirable
travail de Benoît Majerus et Sven Soupart (qui
l’ont publié aux Archives de la Ville de Bruxelles /
Archief van de Stad Brussel en 2006, avec de
nombreux fac-similés de l’époque) :
http://www.museedelavilledebruxelles.be/fileadmin/user_upload/publicati
ons/Fichier_PDF/Fonte/Journal_de%20guerre_de_Paul_Max_bdef.pdf


